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niiumi Viîîeenl,
c nt rigonreut tII:I
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JO-UNAL OUR TOUS.

r , Samedi, 13 Octobre 1860.

Queîqîîs rpeonneï <iii reçoivent notre

nn de pis on apiairition, e .t--dire

piis bitòt 3 soi. îesent seulement

Ii,ICn(t a noîl le reinvoyer.
Nous to rvelonis file rous n'accepte-

in, phi. ac riien coi, a moins quon nous

asse, parnir . c mê)LC tCllps le prix dle

bouncnvlt de G mois, chose qui nous

"arait exe iiveet juste, car nous ie poi-

oN fourniir, pendant trois mois, notr jour-

1I à qqi que l:c soit, olur qu'cnalite il lui
ilrtile fni sie de nous dire qu'il n'y sous-

<rit pas.

LE CONSEIL-DE'VILLE.

La qîestion des salaires est certainement
corde se;sile chez l. embres <le la

or1pioation. T<0ouites les jois qu'on offeier

a des ieibres prêts à fai-

Fir leurs petites rancunes on leurs petits

riefs Nuis trouvons très singulière cette

i le ce'rtlinis membres à trouver
leas la soctié des empîîloyes 1qui rempliront
Iei chale td ch fs de département, connlse
eelles de leIr s subalternes pour bien meilleur

îmrche. Noi' avons toujours compîs que
l. Dr. Beraard était un hioiimie le bon beii',

Imlais il en a imiaique mercredi soir ci donnaInt
ason u t op celùbre con'eiller Reniie, quil

liait stuitîileî.ienlt dans sa barbe ci entendant

tlirque l'0on poiriit avoir tin trésorier. aussi

soable, pus capaihle, r/put--il, que _M.
erv, -t filu aroc:. et tout autre olficier

arieurpour lut moindre salaire. Le cou-

teiller Cuisson qu a coutîune d'Otre très vie-

leut, est resté dans Lui calie pl«/. tout le

teilis qiue nous avons l'entlenv, et lui

aus5si connilit îles hodines fii remplirent les

mèmes chaes s pour bicu Moiis de salaire.
Tout le Inid- coinait histoire de Chris-

t ophe ColIib auiîl ses ennemis aflirmnaient

on jour que la découverte dle 'Aiié riqii

était Ine chose bien ordinire et que tout
autre homme aurait pli le fiire comme lui

Que fait cliiî.tnple Coloiiib pîour coir

fori(îre ses enrIiiio I p orend in Sufr et île-

îanîle à tous ceux qlui le calOiniaieint ai
(le faire tenir cet (îuf debout. Après bien

des essais, des clorts de génie, personne ne

lut réussir. " Eh t biiet dit Colomb, en bri
saut (out Sitapleint la base de Ileuf, poitl
lii donner la position convee revous affriniek
que la découverte de lAtîérique était ni

.luto fort ordinaire, et cependant l'épreuve à

laquelle je vous ai soumis, etait vous l'a

rolierez, inlininieit ordinaire, et personni

.fletitre vous n'a pula surmonter.

ParCe que vousli ConhlaîSsez des lI0nîmms NOTRE PARTIE LITTÉRAIR.
claits la i et quiidîiruiîi leuri- sî-rriCVi-

à meilleur itiiarclié que les litr'es, e li Nousi pulblions ujorlu dans notre ca-

pouez lias de 1"t. qIue vos ofiiei loii oviînaie de atn sl, eue charmante

doivent toujours reter au même sare et u ailîe litér-aur l dû é à l plume duie

même poste Colînnent pouvz -voila t- jsn- s erices. sans ois i i doute, Le

blir une colparisiion avec un homme i a prmer déport, t-I en est le titre, sera hg

une position et ii ii qii nre-I a lia' avec bleacoup d'initért. Nous ci reiner-

voyez que la clîose est absurd ; denîame ceons sinecrement l'auteur, flous l'enaeot* s

vouus lottc p lutôt si IPhioiimnie convient à lia s- fortemnt cultiver so talent littéraire et

tution qu'il remplit, >i ses devoirs 0u , dsiros de tout ev que son exemolple soir

obligationsexigent de la tompéee,d la re - suivi. N os colonnnes sont ouvertes toutes

pinsabilité. du Oiei et de linulete- iniles c ei5 oi ià l qui prOfCsstt un

Ce qui nous sriipreid encore. est *lln 1ouît liîe 1Lpour les belles-lettrs et qui n'attendet

monîle parmi les iiiilbr vui t se faire i e qi'ne occasion pour !,'y ' distinguer brillamt-

des ollieiers, et cepîndant vous lie iubilie meriZt.
pas que toute lat force do police fût iI tetiN

lu pouvoir d'entrer ce lis aubtr i
après dix heurts, sous îü è teiCe quiil y avait

parii cir îles hommes 'litus lou s leA QUI LE BILLET

rapports, et voin nbrv dle la CpalitiOndl
êtes vous bien tois qualifiés poilur conpur e

et juger les sufiire.s (l'eu blîv.tri-ll! iNn Oli~e le .01 Ill ieui (ln-iîi evanet le

îiet ju ri lias et l u il s ii t u o ri C h n i d-ie-- Ma s avec n on collaborateur

uv10, casi sans blesser personne, >aIls Le il- Nimo. lorsque le hasard nous fit mettre la

I I lîsieli à figi que ier oit, p liîir es min sjp une fiuille o 9 -e n

iiierîîbreà feraient h isenrthle iu flai- 1i eiiioi pli/e flans le creux d'iîé muraille.

bureau. ]);fîus les iliffirîlits états ouù vis.s Cette iiilIL. u'éialit revêtule d'attigneiî

tes, v*ous trouveriez ridicule K' t ri ju és ad rI eesie et ne o t ant pas de cacle t '

ptear d'au l aes hom pam di-s i lues île votre prîime. la libr té de Pentr'ourir . .. grand

compé tence et voila ce qui eu-cs to*jouiiuis le Dieu !. c'éIzuit uit billet dou , tuais d'un

t ouble dans nos e igsitions. M. le' oIes; dux à attendrir les ceur, les plus itieNDpn-

et trop soulvînt Ialn la Corpration où les gnales ; à l'wliure qu'il est, nous ce soime

oli::iers sont à ti: re opinion trop eo vet ex- encore tout éelmuI.

pos.U 
ence î'dressa et le signature o se

p ss ou 1.1 1. trouve i:î missive noi.rs imettaiit dI:ins I*irmpoý-

sibilité 'ers découvrir lPault i-lir, nois prenn

N le parti de la publier dan- nos colonnes.

Nouvelles tEutroOu irra venir la rédlamir alu lireau île
. POeniics où ele sera conuscieiicieusemetw t

Le steamer Worth Brito, pa ti de Liver- o recumion.

pool le 26 l mois deriiei i-st arn ivé Voici son contents:
dernier à la Pon"axPr, pè nion
voyage tlaclrss pa le vents d'ouest et les
brouillards. Les Iloievelle.s qflil apporte

étant antérieures à cel les de I Africa

publions dans flile autre colonne. le resolniil
télégraphique fouri par ce dermier' steaier

qlui I quitté Liverpool le 29 septembre.

CABINET DE LECTURE PAROISSIAL.

La lecture île notre coilpiatricte, M. Ra.
meîau, auteur de la France au l colnics, est
remise au 23 du mois courant.

Quoiqu'il soit d'usage en pareillt circons-
ance d'eéiboéchier le clair o de la réclame,

nous nos permettrons de déroger i la loi
comne. S'y conforier rnit t ce
doute lu talent bieni corîîîu île . Rameue
le bon goût littérai:e de nos lecteurs.

L'un et l'autre sont pour nous trop incon-
testables, et d'ailleurs, on n'a jianrrs besoin
de faire l'article Pi fareur du rnéite.

" 24 septenibre 1860.
«4 Ma Ceicre aIie

« Jî t'écris ee qu(ielqî5 m lChoses ipour t'es-

lrimer m nal aiolir sans Cesse. car je veux t
ilir que je i'aile beaucoup et qleje t'ainerai

touju rs. Dieu voit dans milon si1leur ce qui sC

pause i m$o1 n cSur. Jo t'aimec, car je it-
Rex pasilNxprimier coiient je t'aime, car

I M villlî, o,, ec 2au:ttrrrui rn société, car)vi
t'liiil buîînill .lveiîiî t ours si

mon amitisé et je lise souiviendrat' toujours d
cela... aiu pdiiu, nia. chére amie."

P. S.-Ci-jeint un petit paquet de chocolai

Ntc de la rédaction. - Cet amoureux
doit être in- garçon picer.... quclqui
soit, nous le- prèveions que 110115 'avo

trouvé que soin billet... quant au petit pa-
quel tc Chocolat, une main plus Ilelrellkt
manis leoillîs honnùte l'aura sans rleuitl luI-

ceugill.

.r

. I O.



LA LITTÉRATURE AU COLLÉGE. q unice.-Vous srez au pain sec et Queenstown le 30, a abordé au Cap Race

jCOlirisijitO. eli livre. S lundi titilfin
à c o niitqratcr h vre . A n cê te a c a p itu lé lé! 2 9 .

run x lUXr T Ant~ l . lalu- Lanoricière était prisodir de guiçrire
dient ermmd villus ;avec ses troup.
coilite ça que dtoit lavoir iplrlse le redae- On dlit ruite e. Sardes ont reuisi Ict leur,

Pemicr 'lhoou eur dt pî ?. . - îOpérations le st cor ire A icOni, malgru

(r'univetité est en belle nourrice aux la réistance dés'térée île lu garson de

banciels bien acciusées, aux piti.santes tna- p e s ont pri, le fortD

mllesid'apparnce un pt rouce u peu re- F AO T S I V E a S -lafirme que le pnpe Ilasor mtu n

réelhe, mriais tienne femm dlans le [ond et sà la France menace dle quitter Romne inîtné-

mnoureutse dl'éalîtió Elle est entourée Pun - Ccet aujour<Philidiiiatement à inoins que la Franre nnter-

tai de petits banibiits qui Crietr sots p rétexte Pîttoil O-t s es aieux ait palia täiré n lan teinent, a tins por de E arde.

dlé lutte et se bousceulentt avec bîeaucouip (Ili Noucs puont 1i irît îciî.-fe uiltra étéc, pcat iettine pourt rirrêter lcs progréi5 île Sarîlvu.

dbjuit et sle Po ussière c o(t a i s eils de Not- .(ti séjour ici, fvt é.' veeliiy <t, nii iotõe à pui O i dit qu'une m ajorité îes cardinaux a re-

itres, de oarq uis, de e io ntisi rs, d n n e r is iî s i · . i ci rs, c o m mitaan dl soit dé part.

faies etie marqu i e heiit d arhe iî t .ireix d i onvrir vin- Un corps additionnel dle tr.tipes françaisîu

tird-e àr eo1l frais st ittiii, liîrselle est a été orrdoniè et les avant-postes français onet

temîent à téter dît re par a mn-dit g"- triee dani aie orbeicl dvo tourot autour été places à deux tmilles des litîites île 1. uomc.

clie et titi latin pai sa inainelle droite. e a salte Nm;dheitner. ll Dîtt î La nouvelle que les troupes garibaientneN

Asseyonls-noutts et ecnt toits.. Nus smttti eu , ute vitte tieaL'lot été repoutsscs à Capoue et con6 re

dans la troisiòimîu diviion, cellet des petits.) mci.îiIli!-den:c 4n i dit quelles àrdiren îî0 st blesse

La ot orùr'ei-( Gîsc v e, viens têter, tlivre, lit îî'isî pas, plîîs hiaute quoc. lic butte tq t0ti dlit qu'elles pecrélivetit .100 t -tés et blessés.

i gé n t i fit aî is t îp 1 ;%I ittîti ;vîe etle, et 200 priso iers. Elles ont, nonobstant,

Lanüc.Gustav e p, ien se- bits o aprnnaeee mnms eòPta
Gus at -e ne îeux pas, vi asse hu et aîsres dil ' o t'îbte un pygmee.50 u i intemtit leurs positions et renouvré l'atta-

t plis ça u mue nourrit lis voire lait. lPaIa est mîne vraie ftuiniiie pour le îayetcr M. que en force.
tit Colititi ,ilt qutn devrait bi tous aI - iNrtr qte ic p titir tn tel t prodi e. Ou dit que les troupes lit roi s'lè vent à

pretdretiti le trançais, parce que 'autitrue C'est ttcne ri'hle i i r ru'it ex jloitera 50 000 hommiues ut qu'il est determmetit à se

e r ntilitie je titi rénitaiis tinl'tfabloe fi 101 rct ti~'tî't pairtoutt où 1 il iiiav la pectite
Jor falc al- ruten net i battre.

ricin, arrivé à l'etndroit fi il y .1 Dillu àt l el trus tiu itt.-oii pa.s tîtt. l.ý tt
Dur a c o ei t e i i ni 'i .t e , tD s it r e n unîp aaa L e ttin ist re g a rib a ld ic n à N ip l s a ré -

n a n , a r i aot - e n r o v os ic a igt.iè a .Ir r S ig n o r C o i fo rte é ta it iu r le p o in t

il in'a de n îé ce que c'est îitc la so iéti .mblem , î nt le a re forr er ti nouveau mini tère professa nît

alors je lui ai dit cque e'e,t ti inonde pilirt des opiions extrêes.

rit se l uaibre, et qu inléd c'est p pe Miaj Pri ce' At eri et Ile S. A. l L e teste de la dé pi c de d lord Jolin R us-

u a l'a te, eta i lenrid e e tl e Gplla s d er n m e A it s or.erts à i s e l p r ê v e n a; c n t la S a ld a ig n e le ni p a s a tta -

La fa t e , eiP riaei it v ille d e i ,rofml . q u e r la V éò tie e s t p u b lié

et eVotrre -Vpt ie lit pas ce qu'il dMit. On avait îles nouvelles le Calcutta jus-

ne sta . 0It v o apa ut' iiî ii v c us î - e réite v m nI projeté pour m ieux Ftre qu'au 22 et de llotig-K o ntg jusqu'au 10 août,

use t ae . .l e ' ou r a i l t bev r te i a c h e a été [Ill e att niais elles son t sans i mplio rt nit ee.
entende ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ 1 L .1 n roecne preaebtois do la. cité seront uhe

'rols 'jetterait [lite f.liitîiti,e itati-it lirat etlstvt, l a îi t e sîlt ubli"s IM iC
vools fibeii neiee e ferimer depoitis le ston'di soir à onze heîcre --

Lu noîurrcc. - Tez, voIt port. votre .i a ti lîtîi matin. Ot a cotifré à li po- V A R I E T E S.

en ei iolenit ! ( lle hii domne le! f it:d ),-- b povoirs ncsirspour le maintien

et le met dehors.-divo la iuir ice qui Va le cu re leet. Le premier Départ ou un Naufrage.

instruire la deutx\ic.nt dis isioti, c'est-à dire les .e i ee copirr qu se raairbet-

Deîsxzesci lîrsîti_ Ici îî quiurî lase tItiauiitiL fîi

n w y c n s .) eI l o r 'i l a a nse d ti r r i e e r f u l L e mv o i e n t le p l u s d o u l o u r e u x é t a i t e n l i n

:ndWne ableao u réadte 'oL ti ii til tutui or i' a ne r auc ! Depuis trois litis, on se prélarait à

Lactie . ( L i etot si l ane o t it e d oinant eti ai les ni l rts av îieit bien omiîprise un dépari que co nîîaedaie it les plus im pé-

Ric. galolic s le en e d ue tii ils i tu n pas asi. " t Que rietus cireonstances ; depuis trois îîjours, de-

do pie gaucho sur le pied droit, et tuti i tic vIîir qie paur, qi dlpio i diui co pis le atint surtout, on se proiguait hes

droit sri le piedé gaut lie ar e' ti e lgl t tr:w'ci',.r qlii i. a gt le nî., et g iî tre' sui- plus tendres caresses, on ópciscit loutes les

a loînnit tant ili fois litî alde mer à Ia vî't le samedi sotir, atd Jusqu'à 1 hture fortmles de l'adieu. Hélas ! c'était en vain,
.ria ) l none: i'nîi. tiur avoîir' de rtitît ? » Malheur u- car fhttr. déli dlrt était sonnée. Ni het

O.î;i, ïit Vieiil ii s;itt 1ClPlO adolrer P1'è ic l îliiite ttttin e e ii'tl' c 1
ai n tt li r bi t u 'iî s .it 'e fiut t'î:ILI lit saîiglots déchianti ts d'une Inère éplorée, mi

. i o i v i e l o t e d . s c' t tr P t e a i m ntd c t r ' t a î r . ; e t ' i te q u i "l - l u s t e d r e s c e s s e s d e c h a r n ia n t e s p e t i t e s 

Couhde o to re M a im livre t ' i tptei it , i iii it po r aller citer- Se mi s potiuvaiîc t en ce no mîîe t retarder u t

la im iletot O c e c l on hrrice puri ftîsci t so- t cher lut quoi ia nîer ? funeste voyage que lai raison seule prescri-

--li a et o cu proie itit l ic eoS lic soit lim n ',', vait. Il fallait partir ! ! A lors, plein d'ul<

c bir t e pr n 
courage et d'un e résignation liéroique, le

or iton pitr dIci torildii au id ede Pest a CHOS CANADIENS. jeiiie Voyagur qui avait ai peine atteint sa

uins sci dix-neiuviéime année, voyant que cette scène

M axscui l in s itia n t . ..... Dans enn slin.r .. i ,iîus qui ci t iet à com m ençait à t'è ionvoir et qu'il perdait un

Affixim'uiiuîuin. - 'r*el.çtare ( .... .iîomr il y i près ie dleux% imois. madame peu le cîl se détourma uct ralîassa le
Muondino. - u c arî. u "'...... •••• Diiru. atce e la iroipe française, s'aiuiisait loîug dît ses paupières une grosse larme qui

Ltzcto .- usage ut îe .....î e ltire vetre r 11 rht linn outre ine,,re par tui tait près île 'en echialpper, putis se laissa

La nourriec. ~ ~ -4 vuat <1eiz-os111eoiis tit table. Faéitin die ce man- alse uqu'aux genoux die :n. inere, commie

l 1àportez-moi t na coniv'e s'écria, dit-on our luicmandr sa bênedi:non, celle-ci

ma î'.rad'isett -uîîîîpeurîî'il(iihnatte 'éraGlsgam ta- 9Ae eru ar.."(se rit alors à lieux mnains la tête de soni file,

unr Mioire.) Dramadaire.) 1ti \Oléýosa. ses lèvres surit ce jeune front, l'arrosa

La dori' omet nMoir un nouveau baptême de pleurs, et prolongea

I .li etlt orave liul unit,: voý j<lu dule 
-ls.usltn dt

'r outl zP'.AtR T LEGRAPF R le pins longtemps pos'iLbl ce dernier bmîstr

entdui I - m aternel. P uis il partit!..

l' itr na j de .titi - tD ain it les Ilu îhlours. jARnuVt DE ' M is ongtemnps après, dans ce nene en -

lui ri lut q e c'éutait ie M l e eut il R1R E D di-oit, l'on voyait encore s'agiter dans l'espace

gra tt ueni atit dtei: jocirs en c i.t u nlC a le o cloir d'une iiconsolable mère.

Cotit liottI t deuo jour d ni pas cuit- New-York,...........

itire Molière. z 11'iAfrit-a parti ii( Liveîrpool te 29, sciâ A lat vue de la iner, de ce navuire qui t'emuw



,t tait. le ceur di jeune homme ett un mo- d'anitié, pensées de Die" %urtout les

rOnt dle regret, mais il s mit bientôt à con- grands dangers ravirent todxjo venrs

tcmpler le beau panorama qui s'olrait à sa mémoire rle ul'oîiin-, le. doux souenirs

jeu: adirati;in, il voyait avec une émotion d'ici-bas, les doux nd lag n al andt.

de plaisir les innombrables embarcaions ut

peuplaient en ce ument la rade. Puis ses éhéne, ls q uiles qrt or
regards arrêterent sur tette partie du quai, restées,. furent empore s mfs Purnt

doé les hmnides regards de sa famille de- dages se cassèrent avec fiaas, ls ais firettî

raient cin ce moment le chercher aussi dans entendre i longs eraqîlîmC .. lt navire t-t

l'espace, et qui ne lui apparaissait plus, a uxa à la fois poussé lier IL l eent et e ar

dernires lartés dli jour, que voilée dun un courant vers Cie line der saite >'Y înfoîa t s

épais brouillard. eLa tte de Ilîrîîiere lio itia

reob rete tt su emi e x toliltes les îai;es ilil naivire et IliuîîI ét it rester~.

devire t fixes, sa poitrine se gonlia, et se t out à li uni lln doi a t

ph sio onell liî p rit fine e xp ressio n de miié lanc lie creus , lo rsque t a it à ci siIt I v ri es r

profonde. Il pensait à sa mre, à ses jeun tenitisa nt loiîiia totti h- antres, 

sn us à la miai-on paterrelle, à ses cailla- cri : s ive qu qi'amt na

ades, su clocher du village, aex vallées dui Cs parols my il qlat de tonnor r , er

pay . au laisirs de so n e Ifance, tout ce lu ruteiîti.ein et .î la le to n -eeilea.t er' an
it cal acéent14" alidlt-lrs 'un va u., li)ll-on lier fatierla band.

qui avalit ebarmué ses pirenneires alllies. See slcé lte lu Ja illl Tlrdt'i Phai. l do oflîlD-
celiur se sîrrai tristemîetit à eliacîîî île ses vaîîtc. Le 111înê T/e-,ce? réi(rtî. qîîî. le îoigt

enis, t ses yîsîîx se ioullerent de gras de Dieu traça ei h- t e u . l-, Y

ses larmes. T comprenait qu'entre son coeur muraille,ie du festmin de l nelthaeir. feu tien Db d s a ni de 1on e

et le cSur îles siens mit abïie de plu-ieurs convives ls roi maiit d'sne tril essai ils Debont iî auîs le maiie de soir ière.

maille lieues allait lésormais les séparer, il vi ve et ins .i. ir

Oraignait davoir qitté pour tolîjurs les Il 'y avanit pi d'spair pour ravr

iatre patries que D ieu a donî ées à ol'iloîititi ialliureils, la fif il it île L E UTTON

sonn pays, le lieu dut sa iai-seaice, le foyer dle i.rag, 'a î rital d'ét ti eii étae'

sa famille, et les bras de sre, cette patriea ses r p PLLE FOLLE d a g yaa

suprêine. cette patrie entre toutes les autres tii bruit soin-( et. ii îtjours ilî fuît La plus Petite File île so î age u'il y ait su

t il se livra entièrement à ses mélancolique., et ioî'o rs ii îi trv. ci l ne e9als qaute i e.6 pouces,

regrets... Tout préoccupé de ces pense. e] était fait, li lers aai i

il ne s*a percerait pas îles changements qi téruicir mon nav.ire, lsli Pte rrin :r

s'Olèraeiitsiuu ient à l'hînizn 0î bLi tes les î.îbacita in Oii ilii. qui 1i1 uuîii sîasxritîSETiOtt~

opéraient simultan6mt a hozin. Itn in eenoue marrú h .::o ::n T uu

aêt dit alors que le Çrnwiment était couv met vit en nre servir hle tliiliilii ialeré île oui: NErî

*'iin voile imnmense înlt les plis Sîu <lé -alf- 1 1iuil es ai ies. E~t~r l~IOI iu
d'unî toîle pmml se do lares îlî s .r n l a îlot par notr jr e uneya- Afin d'ajouter à litért des Soirées, le direle

)aient dle plus en piles larges, dont les ond U- en face d'uini aussi affTredse 1-1 teards suódssrie ei eér

étaienit dentelés, ot la couleur s îbre ge t ar qui, an a a i TIr s' assLué Les serviAes le i Cél bre

iétachtait plus soimbre encort e, i épo.va.tal t t PEfITE tLLv Si.-B O

I îe titi ciel que !;a linie nîgÏerîtait. Dui d'un coraie invimcile ; il it'liéei p ieMl

lpîigs éclairs un îéchiraient îil teimps en instant à s'emparer île ce dernîier moyen di .d

tîuîlon s l'obscure épaisseur et re'seniItiieiit à saliit, et, ô bo hliî ir inoni ! sa frôle uie a rea- lu lee s it e uc
t

o p01 e tigéte île dix-neuf

temps teobscure epassetlissoir'o finio demeu:·a sauive âa i sriceu dIl Sa'n tia Tin ;!, beuou polèu uu bon edca

la lueur roigeatre ld'uin vaste inetene~ A >rl deus salise deux uir pa. ai tion er l.ît el'e (Cell un e vox.E

verrait à travers tiui gaze noire. I e ibîutit.> A près deuîI ju rs et reunx nuits passés ai T iti i n i i t lr e po ucè e u d e t ut etX E s

n ua g s se d é tta cli a i it i mc e ssa m m e n t < l'a ftilie uii i ne r e g el si n o tre qii fliai t tra t e-- ro is i v rel.

lisiîre morclée de ce r dlau de valpers, et fragé fut rtuilli par fier brick, fin laiait urosite-irois livres.

s'en allaient au vent rt i les ialavai t avec unlle voie vers lai t i i D âmes chrncritae tROGeA

fanitastiqliuies. Lainîit séfait fi sombilre feronît île tout, il dûft aà îl es i ciaritable,-PtGitTI

quî'onne s'entrevoyait qu'à la i îeur flugilire e'aîrageît nécessaire pour payer soi .a ga . Di ils dinîtoduction, par le Dr. J. 'H.

le -rossias vaguîes é cumunttes qui ébltouis- î tivre au Caaa . L.h pir a

suient l'eil, (ts (le em.pêiah.ient îe d)istingner .i-s - . -i.r . .. - .. ' 1 -: * '''''. D om e en c nr a a ;alrsn.

a forcae île viva -cité. et après la lisîliaîiioan Par îue belle journée d'automne Van IS. . a e e i n ti ate c dautres enfant.

f res i e lo ia cit , et e ve i t 'u î d t V on pouvait voir arriver dans le vi la g de . I î île a e ut t lu an,.Io

deus prolle . La rluie t îbait e lai tol- B... pr s le M ontr4i'n mi jeune ioiime. .. D .iiter avec U * enfatt le

rets rlgre La pm toma it site le Portant utie petite valise à la in. So" 6. Du e pronielile par tu: te la salle dans

tillac ; u î t g al e rrp a s se criis aiî'it sur e ap o r . t d a it l j i i liàt.îit lîu 1 a si, u n pit a d en rs.

l'al. et vI' ngtn fi sait e tendre d'épouva - Var il voîyait l îtr berni r île sîon villuage t non 7. DiaIiao te- s r les douuo ceILrs dte hllynetaée,

tab le s tuîui! isse in en . loia a île n n ' plou a -l itrtiî n île -es îa rî-î s q ui.sa is i ti e M ie 13e o i e t M si u r .

A it sisitnu lia ce bruit im m ense. personne doi te le c iuyaîro it effor t i l tit eaD etlil i r 8 L o

ne songeait i à ces pauvres petits mousses doit- faire suiîaeli la joie à li iri'es'e, le iire 8 Dollie ilbit ai pid l tour do ha

lureusiiitt meurtris par lesordages roi- an t aamuitr.s. iluaD.ili, il airrive, il fraprmee t an ou

pss qui se battaient dans Pair,l vent lue a a p . l li e I be u, ii ir rle [iie, desb an lami tu

arracliht bientôt et les emporta au loin dianlii i î t i ouvre. 0 bonheur, ô sur- les parties le ta ualle.

le vi S'aIlts' jual qi lis1îaraissui liert uii'-siit iieICu ., fa ii i .I l se jC tli <la ilsý be 10, hap1etit! u lieh ilivi ! îiîîu Qu u .it jeuîit homîtme ii

idanîs les aîbîmnes. Pas tit ia cii it ovait s'ii- ba. ' !]îsuclaîîît ialîleaIl qîîu vu-tut eut- suto ligi a veuli aîr eii auvec ell hosa

t e n d r e , la s % ii s e c o u r s n rét a i t v asiI tr e nr . si -i i - u t -o e c it t e v ie l r q t lui s l min i C L% îa t r e laóC s u r l e t t u -

teadre, pa mt secours n'i t a s . hprend n elant dans sesBeton.
La nuit enveloppait tout, victimes et s î sire n reaerreson eadetetans 1 Dlite.

Vivants, et la grande vniax de la iner et tIi hiais, le Serre, IL e-estrrt, le regarde et pue ~ Donpe, ti-t eunsn(se loaemnt

uiel absoruait toutes les voix lnitiaie. Quel- peu troire file calst lti Ne ptmat pins 23 l* l o fait ue prin ae nain ls

ques plaintes, quelquesaotohsa cel nininh yu lirgå aile de lat orizo aem.t

qus lines uequ8 atiostrophies et ciel enflin doutehir île la réalité, elle, tomîbe à g~' t3. mille BltotCi "faut une 1rsutau dInsi le'

pour le lléchir out pour l'accuser, voilà tout nioux et . lat es ui.in., O ere mon 14. a île lai chntissm'.

ce qu'o eût pu recutitir de la bouche le vers le ciel elle a 'éerie . a tL tite Doilie, cuante I lamn Sxty

uequs uns. Le phits grand nombre restait Dieu ! vous .'ave. rend cliotum uilsn' am,.

plon - dans de silencieuses néditations: pen- 
Dame.

dêes, triste-s, solennellesu pensées de fouille, Montréal, 9 oct. 186.



L'O 1~ZNZBU~.

Ele tiendra ses LEVERS à MONTIREA'L
LAN5 LA

SALLE DE MUSQUE

N ORD)HEIM\'ER,

AUJOURDIUI, ~3 tbr,
A TROIS HEURES P'. M. ET LE SOIR A

SEPT HEURES.

AdmisSion: 26 eeit; pour les enfants, 10 ci.
J. Il. LLLI. e Aent, 

A LBERT N ORTOJN, îhirecteucr.

NION CANAIE N
SOCIÉTI MUSICALE DE LA VILLE DE

MONTRÉAL.

PRDENA H151E T 3

DIRECTEUR ......... A. VAILLANT,

GRAND RON4 RT & iA f,
At LA

SALLE DE MUSIQUE DE NORDHMER

Mercrei, 1.7 Octobre
Le Concert commencera à 8 heures.
'Le Bal $lo à lOh,

Oin petit se proeurer les billets cie. ýI.
Herbert, 171 rite Notre-Dame.

BILLETS, 50 CENUTS.
10 oct.

RE3DUCTION DE 2PRIX.

Plusieurs Maisons d'Education désira ut
ire usage titi MIMOlIAIL DE iEI) U-

CA'ION, comme Livre tid Lecture, notus
en avons réittit -le prix pour en iciliter Pin-

tcOtdutiti savetr:

3rochüù. 50 cents au lieu le 75 cents.
lelié, 75 cent.-s at lieu le 100 cents.
En vente ctez tois ls Libraires.

J. 13. ROLLAND îrr FILS.

HOTEL MONT-ROYAL
TEV r.Ai

E DOUARD RIVET,
SPlace acques-Cartier, Motréal.

Ciet ilôtel qui t.c trouve ii quelques pas titi
débarcadère des vapeutirs qui lotit IL trajut eii-
tre Mottréal et les cainpagtes itrounattes,
0t qui so trouv <t cin même te'ups tout près du
PalaiS de Justice, ofliret aux etranterset sur-

uit attx tersonns qui sont appelées coimle
iris à Mnitrnl tini avantage qu'un nie et

·rotver ailleurs. La maison se ttouv.aît.:utuée
eni arrière de la rite ofire citore aux étratigirs
line grande conimodité en ce seis qu'ils et
sont point troublót par le bruit de la rue.

2-2 rept.

HOTEL ST. LOUIS,
TEStU 'Ai

i 0AQ01fl O nG Ll

Les étrangers trouveront à PH1lôtel St. Louis
ttc>> e l o ferti d irahle <l'on hoeil bit n tenu.

Lîqut ers eboisies; diner a toute.heure. iin
tt urtes.

i9 bept. 3in

A. LONCL'AS,
PROFESSEU. DE FRANCAIS,

.2No. 3], .liut st. IYùw'nC"è,

A l'honneur le prêvenuir le public rcti1l
cottie ionner . lîçons giaretiuînerîs di

li-lne i t! IiitérattIu françmsei uc lu tI

l'irt~~-ra No. 31'ii ru t. Vuui h.

il> Mh ~ ~.. (1tîîtiii tîîîrt';îi die U un
ti 10t. 12h. A. M. et dc Ch. s G . P. M.

-r zE--e .. àa.C- c
A G E N T,

H0 T E . R Il Pi E IE U 7
Rue st. Vincent, Montroal.

lçroigcrî, Iliiiltrit. l'ép'iratiflti (IL Peil-
les et de Monttres de tous genres a prix

Les Sousignês ;yanît reçtU ordlre de clore la
&Mnîttionîqm leur a eté faite. offrent en]

'ente ait PRIX COUTANT tictix tagi que'
lAW1NIS IS le qualité superieuro

J. B. ROLLAND r:T FI.S.
19 îeptt.

A LOUER,
Une nifique chambre ieuiblée pour un

mi deux messieurs. swuce al cinq miinttie. de
marcheit di lîtreaut et Poste et près du PaiîI"

Je .lstc. Prix Iotdévr.
S'adresser ce burau.

19 sept.

J. N, DUHAMEL,

COIN DES RUES

Visitation et Lagauchetiero
Faiuboirg Québec,

iv_ sr :1T = E -i -
Tint ontsta ment un mains i as-t4i-

tniit très varié de Groceries, Vint, .iqueurs.
t:tc.,t ett.. 1u1'il veud Ci gros et en-détail et i
les prix tres rédutit.

NortéC!
t
, Il iillet.

MAISON CANADIENNE

TURGEON, MOAT & C E

PAVILLON TRI%' COLORE
COTÈý OUEST DE LA

-r UE' NOTRE-D A0E
Deuxième porte ed Falais de nati.

LES Sou.ne amuoneenr att lai-ur t

leuis nomîîLîtsîse 1anne1 w.. dei:ti: cc in
pagnei <pm de hl, vii.gæ conn imieItà aci te

. es, tl i rt c mi'.. p itcr oia se r lt
lncia all Iýro [ Pobes. dev,

pî.r liuiouveaux et de.!> ders iers i .:û t. i
aliiicineetétdi 1-r- e 'itati,-i ls

qu'elle fait pour i itunotrer tuie part pitir-
naeplbli, lim cnil-me la tat.

e t hs esprîI'eiIt. comlie par le pa.--e, fourir: a
leurs pratiques oulit et: qii- P in petit iLt 't. r

da leur i ie (le eumuiieree.

(Puuvaî iEié (it tdrap tle ltuiles rotii,.uIFc

itttes et li et

Chapvanls pour Dames. d p e, tescan, spl
.tzi ,Iesde dei;ii g flToutles comaite <hm le:: mli elés demo

des ,vhuneún i..eolit eoilévý so;ý
Il plit. t-uuiit tld;>>ti et tIc- du: tru-:iui

Des Hardes Faieti- poutr honine. de touri

de np r de pu.,n
.T'otes Ma;trehands eit eires et tn set.

T Grix.EN. MONAT t' Cii:.

7 ept.

PRE~N NE~NThi lbertéudannoncer ' leur.

ia:'iqus et tuit piîin cv m qu'iItl m

FIUR .\b\-.\N, il Ni IR SAINT

PA UL. ei-devanit cupipr M. UrmeG-
:r l g 'ils cnti nue rt> d'y t e ir una a4slr

ltmet dItts pILIucompa en March fdt-

SChei,.

Etr hardes faiteis dans les deries t
aree des Enisles phis nlouveLle.

lis y tiendront, conunoll par IL tlt un-
sortmen trè-ótndude tonites espèces de

Ptel icrie' Csqes dtie Louire, Monti c!

P>er' t de Scalslin, ainl si quî'îunî grand -
sittiment le Manelionis, Victorinies, en Visur.

Loutre et Ruiîîîsqué.
TURzGEON & M'tIONAT'.

5sept.

RITCHOT & POITRAS,
TAILLEURS,

No. 69, RUE NOTRE-DAM,
Vis-à-ris la petite rie Claiude.

MONTREAL

S cliargeront d'exécuter toute ies>ëce de
Commandes sous le plus court délaii dujrs tk
teinier goût et à !eis prix très-modéri-.

15 F.ept.


